
Le Boson de Higgs
Particule clé du puzzle de la matière

Une nouvelle particule 
Le boson de Higgs est considéré par les physiciens comme la clef de 
voûte du « modèle standard » de la physique des particules élémentaires 
et de leurs interactions. Les théoriciens Robert Brout, François Englert et 
Peter Higgs ont prédit dans les années soixante l’existence de ce boson 
qui, non seulement, confère une masse aux particules mais, également, 
remplit le vide d’un nouveau champ d’énergie appelé le champ de Higgs.

Un passage vers la nouvelle physique… 
L’étude des propriétés de la nouvelle particule ouvre une nouvelle porte 
sur l’infiniment petit et pourrait donner des indices pour résoudre les 
énigmes de la matière noire et de la disparition de l’antimatière ou 
encore fournir une voie vers l’unification des forces.

Dans l’intimité de la matière 
à l’échelle du fermi = 
0,000000000000001 m
12 particules ; briques élémentaires de la 
matière et 4 particules de force acquièrent 
leur masse par leur interaction avec le champ 
de Higgs dans le vide quantique.
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Une dizaine d’événements
C’est le nombre attendu pour le mode 
de désintégration du boson de Higgs 
en 4 leptons (électrons et muons). 
Cette signature bien que plus rare est 
très significative. 

Une centaine d’événements 
C’est le nombre de collisions de protons au cours 
desquelles la nouvelle particule s’est aussitôt 
désintégrée en 2 photons, sur les centaines de collisions 
par seconde enregistrées par les expériences Atlas et 
CMS pendant presque 2 ans, soit des milliards… 
Une aiguille dans une botte de foin.

Le collisionneur du LHC est un anneau 
de 27 km de circonférence situé à 100 m sous terre dans 
lequel des centaines de milliards de protons se rencontrent 
tous les 50 ns en quatre points de collisions. L’énergie 
disponible lors de ces collisions, de 7 à 8 TeV en 2010-2012 
(et 14 TeV dès 2014), permet de remonter aux conditions de 
température et de pression équivalent à celles régnant dans 
l’Univers 10-10 secondes après le Big Bang.
Nombre d’aimants : plus de 9 300.
Longueur équipée par les dipôles supraconducteurs : 18 km.
Champ magnétique : 8,3 T (200 000 fois le champ terrestre).
Ultravide : 10-13 atm (10 fois moins que la lune).
Température aimant : -271,5°C.
Température des collisions : 100 000 fois supérieure à la température du soleil.

Deux expériences avec des technologies différentes
La plupart des particules produites dans une interaction sont éphémères (elles vivent 
moins d’un milliardième de seconde !), mais peuvent parcourir des distances allant 
de quelques microns à quelques centaines de mètres avant de se désintégrer en 
particules stables (photons, électrons, neutrinos, neutrons ou protons). 
Placés autour du point de collision des protons, les grands détecteurs comme ATLAS 
et CMS sont des assemblages complexes capables de mesurer les empreintes du 
passage des particules créées lors des collisions.

7 000 : C’est le nombre de chercheurs qui participent à l’aventure du LHC au sein 
de plusieurs centaines de laboratoires internationaux, dont 9 identifiés « très grands 
laboratoires » comme le CEA-Irfu et les laboratoires du CNRS-IN2P3 pour la France.

CMS
20,5 m de long, 
15 m de diamètre, 
12 500 tonnes.

ATLAS
44 m de long, 
22 m de diamètre, 
7 000 tonnes.

Image de Fond : le tunnel du LHC combiné avec une 
photo d’artiste inspirée d’images du satellite Hubble 
évoquant la naissance et la mort des étoiles.  
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